
 
 

 

DECLARATION 

‘Sport et prostitution: trop c’est trop !’ 
 

Déclaration du Lobby européen des femmes  
à l’occasion de la coupe du monde de football 2010 en Afrique du Sud 

 
 
Nous sommes une fois de plus en période de coupe du monde, et comme à chaque fois, on constate que les 
médias portent une très grande attention à la compétition et tout ce qui l’entoure, y compris la manière de 
divertir les sportifs et les supporters masculins à côté des stades. Des estimations circulent sur la quantité de 
bordels en construction à côté des stades, le nombre de prostituées ‘mobilisées’ dans le pays d’accueil ou qui y 
seront envoyées pour l’occasion, la quantité de préservatifs qui seront stockés et distribués, etc. Pour le Lobby 
européen des femmes (LEF), la manière dont les médias lient incessamment les événements sportifs 
internationaux avec la prostitution ne laisse pas d’autre choix que de croire que le sport ne concerne que les 
hommes et leurs besoins, y compris celui de leur fournir des femmes pour des ‘services’ sexuels. Croyons-nous 
vraiment encore aujourd’hui que les hommes ne peuvent pas survivre quelques semaines loin de chez eux sans 
relation sexuelle ? Inversons les tendances des médias et pensons à la coupe du monde différemment pour 
changer : nous savons que l’événement va drainer des centaines d’hommes en Afrique du Sud ; qu’est-ce que les 
politiques ont prévu de faire pour assurer que les femmes là-bas (y compris les prostituées) ne deviennent pas 
victimes de violence masculine ? 
 
Les rapports de police montrent que la violence conjugale envers les femmes augmente en période d’événements 
sportifs ; les femmes dans le monde sont victimes de violence masculine, et les femmes prostituées en souffrent 
de manière disproportionnée.  Pour le Lobby européen des femmes, le fait qu’il y ait soudain un intérêt politique 
sur la question de la prostitution lors des grands événements sportifs internationaux ne représente rien d’autre 
qu’un débat opportuniste, qui reflète un manque de considération de la situation des femmes dans les pays 
accueillant ces événements. Qui voulons-nous protéger du sida et des MST ? Les femmes et les filles dans la 
prostitution à Cape Town ? Ou plutôt les sportifs et les supporters, dont une grande partie retournera voir sa 
femme ou sa partenaire dans les pays du Nord ? Le fait que la prostitution et la traite des femmes à des fins 
d’exploitation sexuelle soient intrinsèquement liées à l’inégalité entre les sexes et qu’elles constituent des 
violations des droits des femmes à la dignité, la santé et l’intégrité sexuelle et corporelle, n’est pratiquement 
jamais discuté. 
 
Le Lobby européen des femmes dénonce les clichés propagés dans les débats autour de la coupe du monde de 
football 2010 en Afrique du Sud et demande que cessent les liens habituels entre événements sportifs 
internationaux et prostitution qui renforcent le mythe erroné que les hommes ont le droit d’accéder aux corps 
des femmes sur demande et que les femmes se doivent d’être sexuellement disponible pour les hommes à tout 
moment. Regardons plutôt de plus près le statut des femmes en Afrique du Sud et dans le monde : il faut faire 
des efforts déterminés et réguliers pour mettre en œuvre concrètement les politiques d’égalité entre les sexes 
partout, indépendamment de la tenue d’un événement sportif international. Dans cette perspective, le Lobby 
européen des femmes demande aux organisations sportives internationales, européennes et nationales, de 
mettre en place des codes de conduite respectueux des droits des femmes et de l’égalité entre les sexes. 
 

*** 
 
Pour plus d’information sur le LEF et sa position sur le système prostitutionnel et la traite des femmes à des fins 
d’exploitation sexuelle, visitez www.womenlobby.org et www.ewlcentreonviolence.org.   

http://www.womenlobby.org/
http://www.ewlcentreonviolence.org/

